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garnison turque. Avant d’en avoir vu un de près, il est impos­
sible à un Européen de se rendre compte de ce que peut être 
un hôpital turc ; les malades sont entassés les uns à côté des 
autres.; la plupart n’ont pas de lit, mais sont couchés à terre, 
sur des paillasses déguenillées. La malpropreté et la mauvaise 
odeur sont horribles. Fiévreux et blessée, confondus dans ces 
mêmes chambres, paraissent al andonnés sans aucuns soins. Le 
médecin albanais qui m’accompagne a rang de colonel, mais 
m’avoue son impuissance ; quoique seul pour faire tout le ser­
vice, depuis six mois il n’a pas re<, i un centime de solde.” (La 
Syrie d’aujourd’hui.)

LE MONUMENT DU T. S. SEPULCRE (1)

Ce monument se trouve dans la Rotonde de la vaste Basilique 
du T. S. Sépulcre. Détruite par un terrible incend e, 1808, la 
rotonde et coupole de la Basilique furent rebâties immédiate­
ment après par les Orées non unis. Mais en 1858, la coupole 
tombait déjà en ruines. Celle-ci, comme on le sait, fut relevée 
entièrement en 1869, aux frais communs de la France, de la 
Russie et du gouvernement de la Sublime-Porte (2). La rotonde 
actuelle mesure environ 63 pieds de diamètre. Elle est entou­
rée de 18 piliers massifs qui soutiennent deux galeries super­
posées, chacune de 18 arcades. Le tout est surmonté d’une 
coupole ornée de simples peintures à fresque où rien ne rap­
pelle les scènes de la Passion, comme il était cependant si à 
propos de le faire. Au centre même de cette rotonde s’élève le

VENERABLE EDICULE DU T. S. SEPULCRE.

Cet Edicule a subi à diverses époques certaines modifications, 
dont nous n’avons pas à nous occuper,ici,dans la présente notice.

(1) Nous n’avons nullement l’intention de donner ici une description dé­
taillée de ce saint monement ni de l’auguste Basilique dans laquelle il se 
trouve renfermé. Nous espérons, Dieu aidant, donner plus tard ces détails 
dans un grand et beau volume, faisant partie de la Collection des Francis­
caines, Missionnaires de Marie.

(2) Le nouveau monument est construit, tout en pierres, ce qui le met k 
l’abri de tout nouvel et désastreux incendie. Le saint Edicule se trouve 
également à l'épreuve du feu.


